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C'est pourquoi le père Eymard fait consister le travail de sanc-
tification de ses religieux à purifier, à assurer, à étendre chaque
.jour ce don d'eux-mêmes ; rien pour eux, tout pour leur divin
Roi ; qu'Il vive et règne, ils ne doivent ètre que des affirmations
sincères et fidèles de sa vie et de sa royauté. Lui, ses droits, les
droits de sa présence et de son amour, ils n'ont que cela à annon-
(er ; et le père écrit sur leur drapeau cette devise du règne eucha-
ristique de Jésus : " Adveniat Regnum tuun! " Et le religieux
s'en va par le monde, répétant sans cesse : A vous, Seigneur, l'a-
mour, la louange et la gloire ; à moi l'oubli, le mépris, l'humilia,
tion !-Régnez !... et je suis content de mourir

(à suivre)
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b. Entretien du culte.-Enfin,'que l'on pense à nos cent cinquante
églises et chapelles, dénuées de tout ce que demande la majesté
de Celui qu'on y adore, et à tant de missionnaires ayant à peine
<e qu'il faut pour la célébration décente du saint Sacrifice. Nous
devons déjà beaucoup à l'oEuvre apostolique : nous sommes heu-
reux de consigner ici le témoignage de notre profonde reconnais-
sance pour se: dons généreux ; mais en ce moment de réorgani-
sation d'une aussi grande Mission, ces secours, si importants qu'ils
soient, sont encore bien loin d'égaler nos besoins. Pour nouss,
nous nous contentons du pain de chaque jour, fruit des sueurs de
nos pauvres chrétiens et partagé avec eux : Habentes alimenta et
quibus tegamur, his contenti sumus. Mais, pour nos élèves du sanct
tuaire, pour nos populations chrétiennes privées des grâces des
sacrements et des bienfaits du ministère sacerdotal, pour nos
enfants à arracher aux séductions de l'école non chrétienne, pour
nos orphelins à préserver de la mort du corps et de l'âme, pour
nos pauvres infidèles qui gisent en si grand nombre dans les ténè-
bres et les misères de leur ignorance, sans espoir en ce inonde ou
en Pautre, nous osons tendre la main et dire à tous ceux qui com-
p.-ennent nos sentiments et notre langage: " Si vous le pouvez,
aidez-nous ; la récompense vous sera doniée au centuple sur la
terre et dans le ciel. "

La bienveillance des membres des conseils centraux de la Pro-
pagation de la Foi nous laisse espérer que le Vicariat de Colombo
sera admis l'an prochain à reprendre sa petite place parmi les
missions aidées par cette grande œuvre. il est naturel qu'il en
soit ainsi, puisque le ministère apostolique s'y exerce auprès des
mêmes peuples, dans des conditions analogues, avec les mêmes
difficultés, et, Pon ose le dire, avec les mêmes succès que dans
les autres missions de Plinde ; le souvenir d'une prospérité aussi
passagère, aussi exceptionnelle que l'industrie qui lui avait donné
lexistence, ne peut lui être désormais d'aucune utilité ; avec la
ruine irréparable des plantations de café, cette prospérité a disparu
sans retour or, si les cSurs vivent de souvenirs, lels rMissions n'en


